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ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DE JUIN 1968_-_3"° CIRCONSCRIPTION DE CLERMONT-CRÉPY-EN-VALOIS 
PARTI SOCIALISTE UNIFIE 
P. S. U. 


Citeyens, Ciloyennes, 











Vous ne trouverez pas ici la photo du candidat. 
Pourquoi ? 


Une élection engage la vie d'une Nation, d'une région, d'un pays, par le choix 
d'une politique déterminée et non au travers du culte d'une personnalité, fondé 
sur un portrait avantageux, dissimulant le plus souvent des personnages ambigus : 
des organisations révolues. Les intérêts des classes laborieuses ne se trouvent pas 
satisfaits par l'acceptation d'une certaine forme de démagogie qui consiste à répan- 
dre, qui des ballons, qui des colis, qui des promesses vaines. Mais ils pourront être satisfaits en permettant 
s chacun de choisir une politique et les formes d'organisation qu'elle implique, en facilitant l'expression ‘ibre, 
sans contrainte des opinions, en proposant de mener un combat commun pour une plus juste répartition des 
revenus représentant le produit du labeur collectif de tous les travailleurs sans exclusive. 





© Vous êtes-vous aperçus comme certains le disent d'une amélioration profonde de la condition ouvrière ? 
l'insécurité de l'emploi, l'absence pour les jeunes d'une véritable formation professionnelle correspondant aux 
débouchés, les retraites miséreuses, les conditions et la durée du travail, les limites et les violations des droits 
syndicaux dans l'entreprise constituent autant de réponses négatives. 


@ Agriculteurs et salariés ruraux pensez-vous que les structures agricoles nées du capitalisme et .renfor- 
cées par la politique du pouvoir gaulliste résoudront les problèmes de survie du secteur rural ? À quoi assiste- 
ton ? À la disparition des exploitations modestes pour lesquelles les emprunts nécessaires à la modernisation 
sont difficiles, pour lesquelles la formation professionnelle est inexistante, pour lesquelles l'écoulement à bas 
prix des produits est le lot quotidien ; au maintien de l'exploitation d'un salariat agricole miséreux, connaissant 
des conditions de travail inhumaines, sans congé, rivé à l'exploitation par les conditions d'habitat et par l'ab- 


sence d'implantation d'unités industrielles en secteur rural. 


@ N'avez-vous jamais pensé au fait que le pouvoir capitaliste épris de profit et de rendement néglige celui 
qui ne produit pas encore ou ne produit plus ? Vous chercherez vainement trace d'un collège technique dans la 
circonscription. Voyez la concentration des malades en particulier dans notre Hôpital Psychiatrique de Clermont. 
Voyez les inconvénients graves du sous-équipement hospitalier que Médecins et Personnel Infirmier ne réussis- 
sent à pallier qu'au prix d'un dévouement de tous les jours. Voyez l'aumêne faite aux vieillards qui nous rem- 
plit tous de honte. Comment s'étonner alors de l'explosion du mois de Mai ? 


La crise de Mai est une colère populaire. La jeunesse du pays, ses ouvriers, ses techniciens, ses cadres, ses 
étudiants, ses enseignants, ses artistes, ses paysans, ont tous tenu le même langage : « Nous ne voulons plus 
de ce pouvoir, nous ne voulons plus travailler selon la volonté des autres et pour leur profit ». 

Cette démonstration de force, pacifique tant que la police n'a pas cherché à y faire obstacle, n'a pas en- 
core changé le pouvoir. Mais l'exigence demeure. Elle‘pourra être victorieuse quand les organisations tradi- 
tionnelles de gauche, prudentes et étonnées, cèderont devant la vigueur du courant. Pour renforcer ce courant 
le P.S.U. propose les objectifs suivants 
1° Mettre l'économie au service des travailleurs en satisfaisant leurs revendications 

— diminution progressive du temps de travail 
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— abrogation des ordonnances sur la Sécurité Sociale et gestion ouvrière de celle-ci. 

— contrôle par les travailleurs de la marche des entreprises, en particulier sur l'organisation du travail, 
les décisions concernant l'emploi et le développement de l'entreprise avec communication aux représen- 
tants des travailleurs des comptes des sociétés 

— augmentation des salaires et particulièrement des plus bas. 


@ En prenant les mesures conservatoires, sur le plan financier et monétaire pour que ces avantages 
sociaux ne soient pas annulés. 


@ En nationalisant d'urgence toutes les entreprises dont le poids économique ou l'influence politique 
seraient une menace pour le développement de la démocratie socialiste. 


@ En assurant aux paysans représentés par leurs syndicats et coopératives le contrôle des moyens de 
transformation et de commercialisation de leurs produits. 


29 Transformer l'Université, l'enseignement, libérer la culture. 


— Reconstruire l'Université à partir de ces conquêtes : critique collective de l'enseignement, autonomie de 
décision et d'organisation. 


La culture doit cesser d'être un privilège et un instrument de classe. Le développement culturel doit être 
fondé sur la participation critique de tous les travailleurs ainsi que sur là création de structures d'éducation 
permanentes ouvertes à tous. La liberté de l'information sera assurée en transformant l'ORIT.F. en un office 
public autonome indépendant de l'Etat et géré démocratiquement, en nationalisant les moyens de presse (impri- 
meries, messageries, publicité) qui mettront leurs moyens techniques à la disposition des divers courants d'opi- 
nion. 


3° Garantir les conditions internationales d'une construction du socialisme. 
Par une action internationale menée contre la domination de l'impérialisme américain, et contre la division 


du monde en blocs. 


Pour une construction européenne compatible avec une planification nationale déterminée par les besoins 
populaires, pour une solidarité active avec les luttes du Tiers-Monde. 


4° Préparer l'établissement d'une démocratie directe à tous les échelons. 

En garantissant le libre développement des comités populaires dans les entreprises, les localités, les univer- 
sités. En jetant les bases d'institutions décentralisées locales et régionales qui décolonisent vraiment la pro- 
vince. 

Cette plate-forme aujourd'hui n'est pas acceptée par tous. Seule pourtant elle unira bientôt ouvriers, tech- 
niciens, cadres, paysans, étudiants, enseignants, artistes, contre les appareils, pour le socialisme dans la liberté ; 
cela commence dés maintenant. 


CITOYENS, CITOYENNES, manifestez votre choix pour un socialisme démocratique, votre désir d'une so- 
ciété plus juste, plus généreuse, plus humaine 





Inspecteur-stagiaire du Trésor 
Membre du bureau national du P.S.U. 


Jean-Pierre PALTEAU 


Secrétaire d’'Intendance Universitaire à CLERMONT 
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